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Chères et chers habitants,

Les vacances pour ceux qui ont eu 

la chance d’en avoir sont passées. 

La nouvelle année scolaire vient de 

démarrer et tout le monde reprend 

son quotidien.

Néanmoins certains travaux ont été 

faits pendant la période estivale. La 

réfection (stabilisation et pose d’un 

nouvel enrobé) sur le chemin de 

 Bartoli a été réalisée ainsi que la mise 

en zone 40km/h devant le restaurant 

Pronatura (avant de refaire quelques 

aménagements pour la sécurité de 

tous). A la Plaine, le petit parking com-

munal devant les immeubles au début 

de la route de Challex est maintenant 

en sens unique avec l’entrée située 

en bas près du  virage et la sortie plus 

haut devant l’EMS. Afi n de faciliter 

le passage du  camion-poubelle et 

le parcage des voitures ; nous avons 

également fait mettre un trait-croix 

jaune à côté des trois conteneurs, en 

d’autres termes, le stationnement est 

interdit sur lesdites marques, sinon le 

camion ne passe pas !

Une information importante, la 

commune a engagé un contrôleur 

de stationnement, qui sera habilité 

à infl iger des amendes d’ordre sur 

le domaine cantonal et communal. 

Attention aux limites de stationne-

ment : 30 minutes devant la garderie 

et maximum 3 heures pour les autres 

stationnements. Jusqu’au 1er octobre, 

il y aura une période de transition, 

puis dès cette date, la tolérance 

zéro sera de rigueur. Cela devrait 

éviter passablement de « voitures 

tampons » qui profi tent de la situa-

tion assez laxiste actuellement. Un 

nouveau parking (20 places) devant 

les immeubles route de Challex est à 

l’étude et devrait voir le jour en 2019. 

Plus de détails suivront.

Je vous souhaite un bel automne. 

Avec mes cordiales salutations.

Pierre Duchêne – Maire

le Mot du maire
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course de l’escalade,

entraînements seniors

Vous avez 60 ans ou plus ? Venez participer à ces 
séances d’entraînement de course à pied qui vous 
sont tout spécialement destinées !

Des entraînements de marche et/ou de course à 

pied pour les plus de 60 ans, adaptés aux seniors 

et encadrés par des entraîneurs professionnels 

et diplômés ont lieu tous les jeudis de 14h30 à 

16h30, du 13 septembre au 29 novembre au 

centre sportif du Bout-du-Monde, route de Ves-

sy 12 où des vestiaires sont à disposition. En cas 

d’intempéries, les entraînements se déroulent 

dans la halle des sports du Stade du Bout-du 

Monde à Champel.

Pour fêter dignement ses 20 ans, sant «e» sca-

lade Senior propose en collaboration avec 

Cité Seniors un 2e entraînement hebdoma-

daire le vendredi en Ville de Genève, tous les 

vendredis dès 14h du 21 septembre au 30 no-

vembre à la Cité Seniors, 62 rue de Lausanne, 

Genève.

Secrétariat Sant « e »scalade, tél. : 022 700 59 02 du lundi au vendredi ou 
par mail à info@santescalade.ch. https://escalade.ch/seniors/

Laissez libre cours à votre imagi-

nation et rejoignez l’équipe des 

Conseillers municipaux le samedi 
1er décembre 2018 à 10h devant la 

fontaine en face du café de La Poste 

à La Plaine pour décorer le sapin de 

Noël et les arbres de l’école de La 

Plaine.

Renseignements - inscriptions : Anne 
Zoller 078 839 91 32 ou par mail à 

a.zoller@dardagny.ch

Le 29 mai la commune a convié 

 Firmenich et le SIS à une séance d’in-

formation et d’échange avec nos ci-

toyens afi n d’expliquer comment est 

gérée la protection des personnes et 

de l’environnement sur le site de La 

Plaine. Après un exposé bien détail-

lé, cela a été l’occasion de répondre 

aux questions très pertinentes de 

nos quelques administrés présents 

ainsi que des mairies et conseillers 

communaux des communes voi-

sines. Tradition oblige, ces riches 

échanges se sont poursuivis devant 

un verre.

Un livret concernant la sécurité chez 

Firmenich sera bientôt à disposition 

à la Mairie. Il présente en quelques 

chiffres Firmenich et le site de la 

Plaine, ses exigences en termes de 

sécurité / environnement et déve-

loppement durable, ainsi que les 

moyens mises en œuvre pour pré-

venir les accidents et la manière de 

réagir en cas d’incident. 

décorations de noël

Firmenich : séance d’information aux habitants avec le sis

Vous avez 60 ans ou plus ? Venez participer à ces 
séances d’entraînement de course à pied qui vous 

Des entraînements de marche et/ou de course à 

pied pour les plus de 60 ans, adaptés aux seniors 

et encadrés par des entraîneurs professionnels 

et diplômés ont lieu tous les jeudis de 14h30 à 

16h30, du 13 septembre au 29 novembre au 

centre sportif du Bout-du-Monde, route de Ves-

sy 12 où des vestiaires sont à disposition. En cas 

d’intempéries, les entraînements se déroulent 

dans la halle des sports du Stade du Bout-du 

Lieu
Centre sportif du Bout-du-Monde, Route de Vessy  12
1206 Genève

Dates
Tous les jeudis à 14h30 du 13 septembre 
au 29 novembre 2018

+ d’infos: 
022 700 59 02info@santescalade.chwww.santescalade.ch

Participants
Entraînements 
destinés aux personnes de plus de 60 ans 
et adaptés au niveau de forme et d’âge de chacun.

DaDaD tesatesa

ENTRAîNEMENTS DE COURSE 
À PIED ET DE WALKING 
POUR SENIORS

Participation
gratuite ! Organisation : Association

Case postale 6479 - 1211 Genève 6

Encadrement Assuré par les spécialistes de la physiologie de l’effort du centre ATHLETICA 

Transports
Accès TPG : lignes 11 - 21, arrêt Bout-du-Monde, Parking P+R 

Bout-du-Monde 
à disposition

S DE COURSE 
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La commune a pris la décision d’ins-

taller un radar dit « pédagogique », 

qui permet à tout un chacun de vé-

rifier sa vitesse réelle. Ponctuelle-

ment, le journal vous informera des 

mesures effectuées. Cette première 

information concerne le radar instal-

lé à la route de Chalamont. 

Un graphique vaut 

toutes les explica-

tions 

Afin d’éviter la taxe au sac, conti-

nuons les efforts de tri sélectif. 

Les champions de l’augmentation 

sont les déchets de cuisine ainsi que 

ceux de l’aluminium.

Bravo à nos citoyennes et citoyens.

un radar sur nos routes
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statistiques déchets (tonnes)

 2014 2015 2016 2017 variation
     2016-2017

Ordures ménagères 373.44 355.48 397.95 384.86 	97%

Déchets de cuisine  9.48 11.53 20.62 	179%

Encombrants 41.84 29.65 43.81 30.99 	71%

Alu et fer-blanc 1.96 1.28 1.66 2.88 	173%

Déchets de jardin 81.38 79.75 90.02 83.82 	93%

Papier 81.68 70.44 87.74 92.38 	105%

Verre 75.07 91.66 82.65 83.45 	101%

Pet 5.58 4.86 5.87 4.15 	71%

Textiles 10.48 12.56 12.46 13.04 	105%

Autres / Divers   15.70 18.94 	120%
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Il marche, son pas le mène où nul ne sait. Il souffre. 
Des mots s’entrechoquent dans sa tête et provoquent 
un bourdonnement assourdissant, que lui seul peut 
entendre. Il aimerait bien se poser, se reposer, à 
l’ombre d’un arbre salutaire, et enfin, ne plus entendre 
ces mots :

« Il n’y a plus de place. Tu prends trop de place. C’est 
ma place. Se faire une place. Chercher une place, une 
bonne place. Chacun à sa place. Chaque chose à sa 
place. On manque de place. Il faut faire de la place. 
Que de place perdue. Tout remettre en place. Va à ta 
place. Reste à ta place. La meilleure place. Une place 
au soleil. Une place à l’ombre. Ce n’est pas la place qui 
manque. Il me donne sa place. Etre bien ou mal placé. 
Se placer en tête. Faire place nette. »

La Place, une place, voilà bien un mot qui illustre clai-
rement une des préoccupations majeures de l’Humain.

De quoi a-t-on peur ? De perdre sa place certes, de ne 
jamais la trouver, de ne plus la retrouver... sans doute.

Angoisse latente, inquiétude assoupie, tourment in-
défini, que sais-je encore, pour exprimer cette peur.

Sa place, elle n’est pas uniquement géographique ou 
physique, elle est aussi psychologique.

Trouver sa place, n’est-ce pas aussi, et peut-être sur-
tout et avant tout, se sentir reconnu ? Appartenir à un 
groupe ou, je préfère, s’apparenter à un groupe ? Mais 
aussi, une place simplement liée à l’âme, à l’esprit 
d’un lieu, à celui d’un village, d’une rue, d’un ruis-
seau ou tout autre centre d’intérêt pour la personne 
concernée.

Il avançait lentement, de colline en colline, et de val-
lon en vallon. Soudain, au loin, il aperçut le clocher 
d’une église, et caché par les ramures, les épis de faî-
tage de ce qu’il devinait être un château. Il entra dans 
ce village bien discret, qui semblait l’attendre, lui, ce 
marcheur solitaire, rêveur de surcroit.

Ce village lui plut, il l’adopta, et y resta. Bien plus 
tard, je le rencontrais. Il me murmura au creux de 

l’oreille, ce que, dans le creux d’une ruelle, il avait 
chuchoté à ce lieu : « Merci pour m’avoir fait une 
place auprès de ton cœur. »

Au fait, ce village, ce pourrait bien être Dardagny ? 
Rousseau, dans ses rêveries, ne me contredirait sans 
doute pas ?

Une Place... Henri Saxer
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Les crapaux donnent de la voie

Chaque année en début de printemps, toutes ces es-
pèces, grenouilles, tritons, crapauds tentent de re-
gagner leur mare natale pour mener à bien leur re-
production. Pour ce faire, elles doivent migrer ; cette 
migration prénuptiale est souvent spectaculaire car 
elle se fait sur une courte période.

Mues par un même instinct et parfaitement synchro-
nisés, des centaines d’amphibiens quittent leurs lieux 
d’hivernage pour leurs sites de reproduction aqua-
tiques mais ils sont confrontés à de multiples obsta-
cles dont les routes et les chemins. C'est là que, par 
centaines, ces animaux protégés et menacés de dis-
parition se font écraser. La distance qui sépare ces 
différents milieux est très variable d'une espèce ou 
d'une région à l'autre, passant de quelques dizaines 
de mètres à plusieurs kilomètres. La migration de re-
tour vers les habitats terrestres est plus étalée dans le 
temps et celle des jeunes fraîchement métamorphosés, 
en juin et jusqu'en juillet, est moins visible.

Ces parcours de transhumance sont bien connus et 
méticuleusement recensés : ainsi dans notre région, 
on dénombre plusieurs parcours empruntés par les 
amphibiens, à savoir les voies de Satigny – l'Allondon 
– Peissy ou celle de Satigny – Vernier – Peney ; sur 
la rive gauche, celles de Cartigny – Aire-La-Ville et 
Chancy – Champlong. Le centre suisse de coordina-

tion pour la protection des amphibiens et reptiles de 
Suisse coordonne les actions de sauvetage avec les as-
sociations régionales. Les bénévoles armés de seaux, 
transportent des centaines d’amphibiens sur leurs 
lieux de reproduction.

Mais à quoi servent-elles ces bestioles ? Prenons 
l’exemple d’un bon gros crapaud. De prime abord 
pas très ragoûtant, avec ses verrues, son air fier et 
dédaigneux et ses yeux globuleux. Eh bien, ce cra-
paud est un précieux auxiliaire du jardinage bio et de 
l'agriculture en général. Il est utile dans les champs 
et les jardins, se nourrit de limaces, d’araignées, de 
divers insectes, de lombrics et d’invertébrés. Si vous 
souhaitez bénéficier de l'aide d'un crapaud dans votre 
jardin, construisez-lui un habitat constitué d'un petit 
coin humide, de quelques pierres et de petites plantes. 
Et pour se débarrasser des insectes nuisibles au pota-
ger, qu'existe-t-il de plus naturel que de faire appel à 
ce collaborateur ? Le crapaud est un fervent défenseur 
des salades, il joue un rôle capital dans la régulation 
des invertébrés friands de ces «feuilles vertes» que 
sont les limaces et les chenilles. Il vous égayera de son 
chant rauque et, qui sait, peut-être que si vous l’em-
brassez, il se transformera en prince ou en princesse ?

Les amphibiens sont d'une utilité écologique recon-
nue et ils sont protégés par la loi.

Les amphibiens, une importance
capitale de notre biodiversité Marie-Pierre Jaquier
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« Métissages » est une association qui s’investit dans 
des projets d’aide au développement, majoritairement 
en Afrique, mais aussi en Amérique latine. Elle lance 
l’impulsion, et les projets sont réalisés conjointement 
par les membres de l’association et les habitants 
concernés.

Tout gamin, Julien fréquentait déjà l’association – dans 
laquelle ses parents Isabelle et Pascal sont impliqués de-
puis sa création en 1997 – et récemment, il a entrainé 
Elodie, son amie d’enfance. Avec les parents de Julien 
et quelques membres du comité de « Métissages », ils 
ont décidé de consacrer leurs vacances de fi n d’année à 
réaliser la fi n de l’opération « toilettes sèches » (25 au 
total) à Kouenou, un petit village au sud du Togo.

Premier contact avec le pays, Lomé, la capitale, ville 
particulièrement étouffante ; puis départ pour Aného, 
l’ancienne capitale, bourgade bien plus accueillante. 
Logée dans un hôtel local confortable, l’équipe de 
« Métissages » se rend chaque jour à Kouenou, si-
tué à un kilomètre environ et dont l’accès est devenu 
aisé depuis que l’association a construit une piste et 
aménagé la traversée de la lagune ; ce petit voyage en 
pirogue permet la rencontre avec des drôles de ba-
traciens, tenant à la fois du lé-
zard et du poisson, à la peau 
grisâtre et munis d’énormes 
nageoires, au fi nal, un animal 
aussi curieux qu’inoffensif 
heureusement ! La traversée 
coûte 10 CFA, soit quelques 
centimes rouges de nos francs, 
ce qui permet d’assurer le sa-
laire du piroguier et l’entretien 
de la barque. Après cette pause 
récréative, au boulot ! De 10h 
à 17h, sous une bonne chaleur 
– l’hiver est la saison la plus 
chaude de l’année –, nos deux 
jeunes s’activent à la construc-
tion des toilettes : fabrication 
de briques, montage des murs, 
peinture des portes, façonnage 
des cuves, tout cela sous la di-
rection d’un maçon ayant reçu 

une formation au nord du Togo offerte par « Métis-
sages ». Dur labeur : pendant que Julien fabrique une 
brique, ses amis indigènes en font plusieurs !

Le repas de midi, préparé par Yvette, la femme de 
« Papa », le coordinateur des projets sur place, est l’oc-
casion de découvrir la cuisine locale : au menu, salade, 
légumes, poulet, poisson, servis avec une semoule de 
manioc, l’« atieke », dont nos deux maçons en herbe se 
pourlèchent encore les babines six mois plus tard.

Fascinés et enrichis par cette expérience, Elodie et Julien 
sont repartis en juillet pour équiper de toilettes sèches 

Zizinkopé, le village voisin. 
Ils avaient hâte de retrouver ce 
peuple chaleureux, accueillant, 
souriant, positif, volontiers ta-
quin avec les « yowos », compre-
nez les hommes blancs ! Grâce à 
ce voyage, Elodie et Julien ont 
pris conscience de l’immense 
confort qui est le leur et du grand 
écart qui sépare le développe-
ment européen de l’africain.

Les mots d’Elodie et de Ju-
lien résonnent comme les 
maîtres-mots de « Métissages » : 
« Echange, Emotion, Bon-
heur ».

Bravo les Jeunes et merci à la 
commune de Dardagny, sou-
tien fi dèle de « Métissages ».

A la rencontre de l’Autre
Elodie Abbet et Julien Guyot au Togo avec « Métissages » à Noël 2017 Propos recueillis par Laure Bovy



7

l’
é

c
h

o
 d

u
 c

h
â

te
a

u
 |  

se
pt

em
b

r
e

 2
01

8

Pourquoi lui prête-t-on autant d’attention et pourquoi 
appelle-t-on les coccinelles des bêtes à bon Dieu ?

On lui doit ce surnom à une légende du Xe siècle. En 
France, un homme fut condamné à mort pour un 
meurtre alors qu’il clamait son innocence ; il devait 
avoir la tête tranchée. Le jour de son exécution, une 
coccinelle se posa sur son cou. Le bourreau l’enleva, 
mais le coléoptère revint à plusieurs reprises se placer 
au même endroit. Le roi d’alors, Robert II (972-1031) 
y aurait vu une intervention divine et décida de gra-
cier l’homme. Quelques jours plus tard, le véritable 
meurtrier fut retrouvé et arrêté. Cette histoire s’est 
vite répandue et la coccinelle fut dès lors considérée 
comme un porte-bonheur.

Quelque soit la version, la finalité est qu’elle por-
ta chance au bienheureux qui fut sauvé in extremis 
d’une mort bien injuste.

Ainsi, la miss a rejoint la liste, parfois kitch mais sym-
pathique, des portes bonheur et siège bien souvent 
aux côtés du ramoneur !

C’est vrai qu’elle est mignone, vétue de rouge ou de 
jaune, si petite, toute en rondeur. Elle a élu domi-
cile dans à peu près tous les biotopes d’Europe. (Il 
en existe de nombreuses autres variétés à travers le 
monde.)

On peut aussi dire qu’elle porte bonheur aux jardi-
niers puisqu’elle est utilisée comme agent de lutte 
biologique, notamment contre les pucerons et coche-
nilles dont elle raffole.

Elle vole ! Elle a même en quelque sorte deux paires 
d’ailes. Les élytres, généralement colorées et qui for-
ment une sorte de carapace protégeant la deuxième 
paire d’ailes membraneuses servant au vol.

On dit bien souvent, à tort, que le nombre de ses 
points correspond à son âge... que nenni, il s’agit plu-
tôt de l’espèce à laquelle elle appartient.

Sa durée de vie adulte est de deux à trois ans. Pen-
dant la saison froide, la coccinelle se met en diapause 

(rythme de vie ralenti selon des processus physiolo-
giques et biologiques complexes).

Profite bien de ta (dia)pause petite Coccinelle et, 
comme le dit la célèbre comptine :

« Pernette, pernette va dire au bon Dieu... 
Qu’il fasse, qu’il fasse beau temps pour demain... »

A la revoyure !

Le Saviez-vous? Alix Rivoire

« Un amour de Coccinelle... ou la Bête à bon Dieu »
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Les plages de Dardagny

Avant
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Les plages de Dardagny
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En ce mercredi 20 juin, la cour de l’Hôtel-de-Ville se 
remplit gentiment : du bon et beau monde ! Sûr que 
tous les acteurs de la viticulture genevoise ne sauraient 
manquer cet évènement devenu incontournable : la cé-
rémonie de la remise des Médailles dont c’était cette 
année la 19e édition.

La Sélection des Vins de Genève est organisée selon la 
norme VIN de l’Union Suisse des Œnologues (USOE) 
et elle a pour concept d’améliorer la qualité, l’homo-
généité et la crédibilité des dégustations et d’assurer 
une sélection aussi parfaite que possible des meilleurs 
vins genevois.

Cette année, 59 encavages étaient représentés, 533 
vins présentés et 57 dégustateurs, issus de différents 

milieux (professionnels et viticulteurs, restaurateurs, 
consommateurs amateurs, membres de l’USOE) 
étaient à pied d’œuvre.

Des médailles d’or, d’argent ou de bronze sont décer-
nées en fonction du nombre de points obtenus ainsi 
que des prix spéciaux. Pour obtenir la médaille d’or, 
il fallait atteindre au minimum 88,3 points et 56 vins 
ont obtenus cette distinction lors de cette édition. Nos 
vigneronnes et vignerons locaux ne sont pas en reste, 
lisez donc : Domaine Les Hutins (4), Domaine de la 
Planta (3), Domaine du Centaure (2) et Clos des Pins 
(2), tous sont montés sur l’estrade animée par Léman 
Bleu pour en redescendre parés d’or.

Et ce n’est pas fini ! Le prix de la presse « La Fouine » 
et celui du meilleur mousseux « Le Milan » ont récom-
pensé le Domaine de la Planta. Le prix de l’Ecole Hô-
telière « Le Marcassin » a été attribué au Clos des Pins.

Moment d’émotion lors de la remise du prix des res-
taurateurs « Le Renard » au Domaine du Paradis, dont 
Roger Burgdorfer a rejoint récemment son propre 
Paradis. Applaudissements enthousiastes pour le Do-
maine de la Vigne Blanche qui remporte « Les Aigles » 
avec la meilleure moyenne pour son Chasselas et son 
Gamay, et apothéose avec l’attribution de la distinction 
suprême : « Le Sanglier » au Vignoble de la République 
et Canton de Genève pour son Pinot Noir 2015.

Aux congratulations d’usage succède la ruée vers les 
crus primés qui se découvrent sous les canons, l’am-
biance est bon enfant, les tilleuls sentent bon dans les 
bons soirs de juin...

Bravo à toutes et à tous, vous êtes de grands Artistes.

Lu pour vous : « Melotte »

Sélection des vins de Genève, Palmarès 2018
Les orpailleurs de Dardagny se distinguent Laure Bovy

En voilà un mot typiquement genevois ! Grâce à GHI, on 
apprend que « melotte » est un pâturage sec et embrous-
saillé que les promeneurs de notre commune arpentent ! 
Ainsi, en remontant le cours de l’Allondon jusqu’à Mal-

val, vous traversez les Melottes, la Groula, Sur Bi et En 
Merdisel, de vénérables lieux-dits aux noms chantants.

Belle balade !
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Oui nous pouvons être fiers de les avoir eus du 24 
au 27 mai 2018. Bien sûr, ce n’était pas Pyeongchang 
ou Rio, mais c’était tout comme. Cela s’appelle les 
National Games The Special Olympic Switzerland 
pour les personnes en situation de handicap mental. 
Plus de 1600 participants et 1200 accompagnants ve-
nus de Suisse, de France, de Belgique, d’Allemagne, 
d’Ukraine, d’Andorre, de Saint Marin et encore 

d’autres que j’oublie. Nous étions plus de 1000 béné-
voles à entourer cet évènement parrainé par d’illustres 
sportifs : Swann Oberson, Lukas Tramèr, Juliane 
Robra, Céline van Till et Ellen Sprunger entre autres. 
La cérémonie officielle d’ouverture au parc des Bas-
tions a été un moment magique de communion, avec 
plein de frissons en regardant cette estrade pleine à 
craquer. Discours officiels, arrivée du drapeau Natio-
nal Games, allumage de la flamme, ouverture solen-
nelle par le Maire de Genève, bref tous les ingrédients 
y étaient. Tous les participants en garderont certaine-
ment un souvenir mémorable.

Au programme 13 sports ; athlétisme, basket, boccia 
(sorte de pétanque), cyclisme, équitation, football, golf, 
judo, natation, pétanque, tennis, tennis de table, voile.

Ce qui nous a frappé et que nous trouvons très équi-
table, c’est le mode de sélection qui se pratique les 

2 premiers jours dans chaque discipline : cette « divi-
sion », est une répartition selon les performances, ce 
qui permet de créer des groupes de même force. Les 
3e et 4e jours sont dévolus à la compétition. En tant 
qu’ancien licencié de tennis de table, je fonctionnais 
comme arbitre, parlant suisse-allemand, je me suis vu 
confié l’arbitrage des joueurs d’outre-Sarine. Je vous 
assure qu’au bout de 4 jours, il y avait une franche ami-

tié entre joueurs et bénévoles. Cela n’empêche pas que 
la compétition était prise au sérieux par tous, mais il 
y avait ces moments forts en commun, repas, soirées 
divertissantes qui nous réunissaient tous.

Ayant effectué aussi des remises de médailles (or-
argent-bronze aux 3 premiers, puis une médaille souve-
nir à tous les participants), j’ai pu voir la fierté affichée 
par tous ces athlètes, cela se lisait sur leurs visages.

Nous avons eu le privilège d’assister à la scène émou-
vante d’une jeune judoka rayonnante de joie, qui nous 
remerciait tous, en nous faisant des bises : elle avait ga-
gné une médaille d’argent en individuel et une médaille 
d’or par équipe. Pour ses parents, comme pour nous 
les bénévoles, ce fut un grand moment de joie, le cœur 
battait très fort. Se retrouver avec tous ces athlètes, fut 
un moment inoubliable, de super contacts et pour tous, 
une leçon extraordinaire de vie.

Des jeux olympiques à Genève ! Pierre Duchêne



12

l’
é

c
h

o
 d

u
 c

h
â

te
a

u
 |  

se
pt

em
b

r
e

 2
01

8

Dardagny fête ses nonagénaires
Tout le monde peut devenir vieux. Il suffit de vivre assez longtemps. 

Notre commune compte trois nouveaux nonagénaires : 

Joyeux anniversaire à tous les trois. Anne Zoller et Jean-Claude Ferrier

Le premier trimestre a été riche en anniversaires et 
nous pouvons le dire, à Dardagny nous vivons vieux ! 
Est-ce le bon vin de nos viticultrices et viticulteurs ?

Comme de coutume, en fin d’après-midi, nous nous ren-
dons, l’Exécutif et le secrétaire, chez l’heureux nonagé-
naire. C’est l’occasion de lui offrir un cadeau et de par-
tager un verre en grignotant quelques cacahuètes. Nous 
échangeons des souvenirs, ils nous narrent leurs histoires 
passées. C’est toujours un moment très sympathique.

Nous commençons les visites en mars par Margaret Ramu, 
puis en avril chez notre ancien maire, Jacques Gros et, nous 
finissons par Charly Ramu-Caccia au mois de mai.

Ce fut particulièrement la fête chez notre ancien 
maire Jacques Gros ; arrivés à 17h30 pour l’habituelle 
petite agape et la remise du cadeau, nous avons été 
reçus royalement. A peine l’appéritif servi, voilà que 
Monsieur Jacques nous sert le pot-au-feu, mijoté par 

ses soins une bonne partie de l’après-midi ; s’ensuit le 
fromage et les deux gâteaux pour le dessert ! Pour une 
agape, c’en était une de taille.

Joyeux anniversaire à tous les trois.

Margaret Ramu, «Gretlli»
A Essertines depuis 1951, Gretlli Ramu déclare vivre 
au paradis au milieu d'une famille qui compte quatre 
générations. Un père autrichien, une mère schwytzoise, 
c'est à Liestal qu'elle fait son école secondaire, puis à 
Zurich pour devenir nurse et sage-femme. Il fallait 
avoir 20 ans pour entrer dans l'école zurichoise, elle 
n'en avait que 19. Elle en profite pour apprendre le 
français dans la famille Pottu, à Malval. « Elle a été 
ma nounou », déclare François Pottu. Un très bon sou-
venir. A la fin de son séjour, elle rencontre René Ramu 
dans un bal à Russin. Trois ans de liaison, surtout épis-
tolaire. René a fait plusieurs fois le voyage de Zurich à 
moto. Mariage en 1951, naissance de Guy, Jean-Marc, 
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parti trop tôt, Luc et enfin une fille, Catherine. René est 
parti à 52 ans. Guy, qui travaillait en Afrique du Sud, 
revient pour s'occuper du domaine, dirigé aujourd'hui 
par son fils Mathurin. Une belle histoire.

Jacques Gros
Jacques Gros a été membre du Conseil municipal de 1967 
à 1987 et maire pendant 12 ans « J'ai longtemps élevé des 
vaches et cultivé des vignes », nous disait-il. « Au début on 

ne m'aimait pas beaucoup. Je n'étais pas très « à droite » et 
pourtant loin d'être un gauchiste ». Parmi ses bons souve-
nirs, le prix Wakker, en 1978, après une victoire au finish 

contre Hermance. Dardagny est récompensé pour avoir 
su conserver son patrimoine. La plus belle victoire de 
Jacques est la construction de la salle polyvalente. La ba-
taille fut rude et la nouvelle construction ne fut acceptée 
que de 20 voix. L'inauguration fut arrosée grâce à l'abon-
dante récolte de l'année précédente. Que ferait Dardagny 
sans cette salle aujourd'hui ? Jacques Gros fut un maire 
très populaire, à l'humour décapant. On se souviendra 
toujours de nos pérégrinations cyclistes avec les Vocat, 
Dalle, Müller, Gaba, de gros efforts dans les cols alpins et 
aussi des parties de rigolade.

Charles Ramu-Caccia
Charly a été l'ambassadeur des vins genevois sur les 
circuits automobiles, à Ollon-Villars, au Marchairuz, 
aux Rangiers, à Sierre-Montana et jusqu'à Monza, au 
volant d'une Alfa Tubolare. On parlait du vigneron de 
Dardagny jusque dans les gazettes schaffhousoises. Il 
fut champion suisse en sport prototype. Il lèvera le pied 
en 1980. Pour ses débuts, il casse la boîte à vitesse de 
la Plymouth familiale dans la côte de Verbois. Lors du 
Rallye de Genève, son copilote lui refile un faux tuyau, 
il manque un virage et saute d'un pont, le volant se 
trouvait à la place du passager. Quelques valeurs ajou-
tées, des vis pour consolider ses vertèbres qui le font 
souffrir aujourd'hui. Son épouse Monique, disparue 
cet été, fut une aide précieuse au Domaine du Cen-
taure, lui permettant de poursuivre ses activités spor-
tives. Charly lui a toujours exprimé sa reconnaissance.
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Qui ne connait pas la Roulave ou la Roulavaz (nom 
qui lui a été donné à cause du roulement de ses eaux 
torrentueuses). Le ruisseau prend sa source au pied du 
Jura puis se jette dans l’Allondon, la plus connue des ri-

vières de notre commune. La promenade que l’on sur-
nomme « le chemin des grottes » est tout aussi connu 
avec ses nouveaux ponts et les fameuses grottes d’as-
phalte qui furent exploitées par intermittence de 1729 
jusqu’aux alentours de 1890. Aujourd’hui, je vous parle 
du Grand bois de la Roulave, celui qui se situe entre les 
ruisseaux du Prunais et de la Roulave. Depuis le Châ-
teau de Dardagny, vous allez en direction de la Tui-
lière et arrivé en haut de la route le bois de la Roulave 
s’étend devant vous. Un magnifique bois qui est une 
réserve naturelle depuis 2012. Un chemin le traverse, 
il se nomme comme l’un des trois châteaux représentés 
sur les armoiries de Dardagny : le chemin Bruel. Pour 
les plus curieux d’entre vous, vous pourrez vous aven-
turer au milieu de cette belle forêt en empruntant le 
chemin des multiples animaux qui la peuplent, car il 
n’y a pas de balisage. Vous devrez faire preuve d’ima-
gination, voire d’observation, pour avancer dans une 
végétation qui par endroit est très dense avec diffé-
rentes sortes d’essences, comme le charme, le hêtre, le 
chêne, le châtaignier entre autres. Vous pourrez obser-
ver dans les endroits les plus humides les salamandres 

tachetées et le sonneur à ventre jaune (petit crapaud 
mesurant entre 3 et 5 centimètres, reconnaissable à sa 
face ventrale jaune alors que le reste du corps est d’un 
gris terne), sans compter les autres animaux comme les 

sangliers, les chouettes, les différents rapaces et toutes 
les autres espèces qui s’y cachent. Et oui, vous n’êtes 
pas seul, on vous observe ! Vous pourrez aussi suivre 
le sentier des bornes qui délimite la frontière entre la 
Suisse et la France sur plusieurs centaines de mètres. Le 
ruisseau fait frontière (de la borne 159 à la 156). Mais 
surtout, soyez vigilant et pensez à respecter la forêt car 
elle est pleine de vie ! Une jolie forêt qui va être le début 
de belles promenades et d’histoires à vivre en prenant 
le temps d’observer, de rechercher et de partager vos 
découvertes, votre aventure.

Le Grand bois de la Roulave,
réserve naturelle Stéphane Todesco
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envie de pratiquer un art martial ?

nous t’accueillons volontiers au

GoshinJutsu-KWai de dardaGnY

Judo : cours donnés par alexandre Perles

mardi 16h30 à 17h30 Pré judo de 4 à 6 ans

mardi 17h00 à 18h00 enfants dès 7 ans

mardi 19h30 à 21h00 adultes

Karaté :

Cours donnés par
alejandro arregui

lundi 18h00 à 19h00

mercredi 17h00 à 18h00

mercredi 18h00 à 19h00

iaïdo : cours donnés par

Jean-louis Pieraggi

mercredi 20h00 à 22h00 au 
château de dardagny 

samedi 9h30 à 11h30 au dojo 

(sur confirmation le mercredi 

précédent).

Jujitsu : cours donnés par

Pierre Vuissot

lundi 20h30 à 22h00

jeudi 20h00 à 22h00 

(Katas enseignés le dernier 

jeudi du mois).

La reprise des cours aura lieu le lundi 3 septembre selon les horaires suivants :

Venez vous essayer à nos quatre arts-martiaux ! un mois d'essai gratuit.

Pour tout renseignement ou inscription, n'hésitez pas à contacter notre secrétaire, 

Maud Lucas au 076 616 79 14 ou maud@goshinjutsu-kwai.ch et à consulter notre site internet: www.goshinjutsu-kwai.ch

Le Centre Médical de Vernier vous annonce 
l’ouverture de son cabinet médical à Satigny :

Médecin de famille
Consultation à domicile
Micronutrition et homéopathie
Médecin conseil service des automobiles

Le cabinet médical de Satigny est initialement 
colocalisé dans le centre ELEMENT-TERRE

Tél.: 022 547 52 53 · contact@cmvernier.ch
Route d'Aire-la-Ville 215 · 1242 Satigny



mairie de dardagny

Route du Mandement 520 | 1283 Dardagny

022 754 12 30 | info@dardagny.ch | www.dardagny.ch

Horaires : Lundi-mardi-jeudi-vendredi 8h à 11h45 

Mercredi matin et après-midi sur 

rendez-vous

etat civil du mandement

Mairie de Meyrin | 022 782 82 82

la Poste - satigny

Horaires : Lundi au vendredi 8h à 12h - 14h30 à 18h

 Samedi 8h30 à 11h

déchets

Espace récupération du Nant-de-Châtillon

Chemin de Communaux | 1233 Bernex 

Novembre à février LUN: fermé | MAR - VEN 14h à 

17h, SAM, DIM et jours fériés 10h à 17h

Mars à octobre LUN: fermé | MAR - VEN 15h à 19h, 

SAM, DIM et jours fériés 10h à 17h

Sauf pour les jours fériés tombant sur des lundis

Info-Service 022 546 76 00

Gendarmerie de Blandonnet

022 427 93 21 | Urgences 117

swisscontrol security sa

En cas de nuisances ou dérangements, n'hésitez pas !

0800 000 880 | 24h sur 24

service du feu

Urgences : 118

Plage de dardagny

Info-service | 022 546 76 00

ems de la Plaine

022 754 96 96

centre d’action sociale et de santé (cass)

Mairie de Meyrin | 022 420 65 30

association pour l’accueil familial de jour 

meyrin-Vernier-mandement

Ch. J-Ph. de Sauvage 27 | 1219 Châtelaine

022 782 21 21 | de 8h à 12h

http://www.meyrin.ch/jahia/Jahia/administration/

petite_enfance/pid/466

Paroisse protestante du mandement

022 753 16 30

Horaires : Mardi de 8h à 13h et jeudi de 13h à 18h

www.protestant.ch/direct/mandement

mandement.prot@bluewin.ch

Paroisse catholique

Route de La Gare 17 | 1242 Satigny

Conseil de paroisse Pierre Descloux 022 753 12 03

Vacances scolaires

Automne : du lundi 22 au vendredi 26 octobre

Fin d'année : du lundi 24 décembre 2018 au vendredi 4 janvier 2019

crèche de l’Ô Vive  Fin d'année: Voir vacances scolaires

the lo’kal à La Plaine  Voir vacances scolaires

levées des objets encombrants

Mercredis 10 octobre | 12 décembre

Passage du Bibliobus

Dardagny, cour du château 14h - 15h30

La Plaine, parking route de La Donzelle 16h - 17h

23 octobre | 20 novembre | 18 décembre

mise en place des décorations de noël

Samedi 1er décembre | Rendez-vous à 10h au château. Bienvenue 

à tous | Renseignements - inscriptions : Anne Zoller 078 839 91 32

Fête de l'escalade 

Château de Dardagny  circulaire suivra
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samedi 6 et dimanche 7 octobre  Exposition des Artisans - 

Salles du Château

samedi 3 novembre  Troc d'automne de l'APE - Salle 

polyvalente

samedi 10 novembre  Projection Film (à confirmer) - Salle 

des Fêtes du Château

dimanche 25 novembre  Marché de Noël - Salle polyvalente

du 1er au 23 décembre  Contes à Rebours - Tout-ménage 

suivra
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